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NOTRë-DâHë des MARIYRS D'ADRIËSVILLE

DANS L'KTAT DI- MAV YORK

SOUVENIRS FRANCOAtlERICiINS

(m EIM'IS If 11 aofit ISS.', un sjincliiaiic diMlir- à

*-¥iM
^ ""''! 'i"''t' <l<*>* Martvrs, NV-lt'Vf à l'endroit oi'i

le fr«'i-c Hfnt' (ioiipil et le 1*. Isaac .lof^ucs,

nicnibics <lf la ('onipaîînit' <!<' Jt-wns. ont ctt'

tués pour la foi, le picniicr en sc|»icnil>n' HUl'. le second
en oetolire ItUti.

Cet entlroit <|ne les lù-hiiioiis de ItJtiS appellent <iandaona-

ii\H- porte maintenant le nom de Anriesville; Tidentilica

tion en a <''t»'' deniontr»'- d'une manière iminhitalde jiar le

p-néral Jidin Clark. d'Auburn. et par l'historien John «Jil-

niarv Shea.

Ironie d<-s mots! Aurie, <|ui dans la ianjiue des Knieker-
bockers llollamlais. si<rnilie Aaron. "lail un vieux chef
iroipiois adonné à rivrop;nerie et à ce (pii la suit fatale-

ment. Il mourut en istin. «""est de son nom (pu- la niuni-

«•ipalité a cru devoir baptiser la jdace arrosée du san;; des
martyi-K. .Mais (primportent les noms? H'Init is iiiti luiwc'

Même si elle portait un autre vocable, la rose ne >,'arderail-

plle pas le même j>arfunr.*

Anriesville (pii sonne d'ailleurs très j;cntimenf avec sa

finale française est une toute petite cit»'- du comté de Mont-
Roniery. dans l'Ktat de Xew-Vork. Elle a une station de

17987
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«liciiiin i|i' fff *lii Wrst Slion-, rll»' l'st II st'pt inilU'H «l'Ain-

sliTiliiiii i-i il <|ii:ii:iiit)' «rAlliiiiiv. l'uni- |ch ^r<iii|ii-M fruii-

riiis <ltr(i|i<M'K cl (le 'ri(i_v, lie Wliitcliiill ft il»' Sclicncitaclv,

i»n If voit, le |M'lcrillilm' est fllrilc.

Il cNt ji;:i-r-iilili- iiiiNsi. .If siiin pfii «rfinlroilN |»iiiH f<M|iiftH

fi |iliis |iiii<ii-fsi|iifM tout à la fois qiif l'fttf tfri'f uù «li-iix

<if.s iiûtifs ont KoiiMoiiiiiif l'artf iraiiioiii- divin.

" LfH Naiivii^Tfs (Ifcidfiiifiit m'v «oniiaissaifiit en fait rif

flioi.x ilf sitfs s|>lf mliiifs; voici un liorix.on tout à soiiliait

piriir If plaÏMir <lfs veux ", c(-t-i\ait l'iiii ilcinicr un iiflcriu

llll Silllclllilil'C.

l'^t viMJinfiit, i|ii:iiiil vous iiionic/. la colline <|ui iiifiif à

Notre l>ii MIC tics .Marl\is. le pavsajic est nicrveillcux: c'cMt

caliiic, c'est «loiix, l'air est odorant et l'on se sfiit If bfHoiii

df If rfs|iirfr a pleins poiiinons tout autant <pie l'àiiie

;:<iriii' la Joie de |tricr.

Te ne sont pas les saiiva^jes din-orM du Walter (Jap du
l>cla\\are, ni les vastes t'Meiidiies de Switcli Ilaik à Maucli

('liiiiiK, pas non plus les hauteurs (grandioses des Palis-

sades sur riliidson, encore moins la rinlesse «lu lac <îeur};t',

ce sont plutôt les perspectives rieuses du hn* Clianiplain.

.le nr<'-toniie et je ht-iiis la Providence (|iif jils(|u'«'ii ISS.'i,

ce si j<di coin de bonheur n'ait pas été choisi pour «le tout

autres destinations (pie celles dont il jouit inaint«'iiant.

S'il est viai, coiimie parle Lacordaire, (|iie les lieux où

ont vt'cu les saints sont au iiuuid»' re «pie les astres sont au
tirmanient, une s«>iirce «!«' luinii'n", de chaleur et de vie, que

ne «loiveiit pas «"-tre l«-s li«'ux «pi'ils «int roufiis de leur saii};?

"(^uanil on se «leiiiaii«l«>, dit «'neore le };rund orateur,

pour«pi«»i l)i«'u a ««insacré telle ui«iiita^ue ou telle vallée,

autant vatnlrait se d«'nian«l«>r ])our<]u«)i il a jeté au sommet
«lu «iel rét«»ile iinniobile qui <;ui«le n«i8 fils et nos fr«'>re8 sur

les Hots de l'Occ-an. Ah! jdût ù Dieu qu'ils fussent in«)in8

rares ces 'jeux où l'aiiiour a vim-u. Ph'it il Dieu que notre

cœur tr«»uvàt souvent sur cette froide terre une cendre où
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Hf r«i«h)iiifT.-r. .Miijh il t-ii .-Ht ilf .-.• qui «.h| saint tuiniin' ili-

«•«• qui iNf «ihihI. )•) Ni la jfnicc tMt tMoiionif iuinnif la na-
ture, HarhunH (lu iuH nMonnaili»' h«'8 (vuvm'h «-t ne pua
répudier ni'm niiracleH."

AppliqiiéeM à cette terre tiévreuHe, patrie de r«tr et du
plaisir .pie Hunt leM KlatH IuIm d'Aniéritpie, ceM panileM de
LH<'ordaire n'enipruntent-elleN pan une «'Mier>.'ie nouvelle de
vt-rité et n'exiiriinentelleM pa» un IteHoin pluH inipj-rieux

qu'aillenrH?

I. — nit2 nu.i.

«"est le 14 aoiit Hi4L', qm- 1,- p. iHaae .lonueH. avec Heni-
t}«Mipil et tJustave Couture, et plunieurn chrétieuH llurouH
furent anienén en caplivit»- à «iandaoiia>;ue, par les indi-

gènes Iroquois, niait res de ces lieux.

.leunes et i'ij;«''s. Iioninies et feninicN se firent une joie de
torturer la |>roi(' humaine qui leur advenait. Il semble que
ee soit une loi |>svcliolo>.'i(pie prouvée par l'histoire: l'àme
dé^jradée du sauvap- «'prouva toujours ainsi comme le

désir du mal et comme la vtduplé du sanj;.

Ola s'explique par le fait «pie, laissés à eux-mêmes, U-n

instincts humains deviennent dévoyés d" plus en plus, nous
dit .loseph de Maistre, au point de déformer complètement
en eux l'être priniordialement ]iur sorti des mains de Dieu.

Hantés sur deux lignes et formant un chemin, les Iro-

quois y firent passer les missionnaires et les frappèrent à
tour de rôle.

Le P. Jojïues se ressouvint «pie l'Eglise s'apprêtait si cé-

lébrer la fête de l'Assompticm de la bienheureuse Vierge
Marie: "J'avais pensé, dit-il, dans les Relations, que ce

jour de la grande joie des cienx, serait pour nous un jour
de souffrances et j'en ai remercié mon Sauveur Jésus, vu
que les allégresses de là-haut sont achetées seulement par
la participation à ses douleurs."
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ItciM- roinl»! •«•iiH l<M «oiipH; il fiilltil rciii|><>rt<-r ini li<*u

uii II- Nii|)|)li< I- lliiiil <|)-\iiii r-in* iiitli);*-. " Il «'-hiil nI brJH*'' «>t

Mj ciiMiiii^-liiiiii-, <lii cticufi- II- I'. .l<i;:iicH, (|iril n'y avilit plu**

iN* phlrr Itlilllrlli- ill lui mIikHI If llllllll' il<-N Vi'IIX."

.\iTi\f« sur ri'wlrinli- |iri'|>iii'<'<' |M>iir lu ciiToiiHliiiHT, Ich

iiiiirl vfs. piiMls l't |Miiii^s lit's, furent lorliiréN pur lt'n fii-

f:iiils )|i>N liuiitr-riinv, <|iii- l'on vuiihiil iiinNi initirr a \'n\t-

pii-niiNsa;;)- <li- la niiauM-.

l'ii siiniiT imlit-n ••l>li;:<-a auMNi uni- r<-niin<- ihit-lit-nuf à

miipi-i- lin <l)ii;:i a la main <lri)il(' tlii I'. •I<>;;iicm.

I.c \ in;:! ilciiv aiHii, (iiixiavc ('milni-c fui foniliilt à Tion-

iionii<;;ii<n. cl IJi'iM' l'i Ir P. .fii^jiifM. il ( iaiiilaoïia^ii*'» (Aii-

ri<-s\illi-) ••M tinalil)'- il'i'srlaxcH. Lt- sept Ni-pi<-iiibr<-, Arciult

Xdii t'niii'i'. •!<• la l'tiliiiiif liullanilaisi-. arriva i-l il<Miiaii<la

fil vain jfiii- lilifilf.

\in;;i «Ifiix juins apics, rii la fi-lf tif saint Miclifl. far-

fliaii;;!' ihlf nsf iir ilf ifllf l'raiHf. la |ti>n;vovfiisf iniiiior-

tf llf lin saii;: f t ilf l'iii- ilmii rr);;lisf ilii < 'lirisi a lifsnin pour

niari'lifi' sa «niii-sf le rrcsi if. vi-rs ilfiix lifiirfs ilt- l'apri's-

niiili. ilfii\ jfiiiifs ;;fiis vinifiil iniinifr an I'. .Iu^îiwh ft à

Iff III' « ioiipil. rmilif llf sf ffiHlif prfs llf If iirs niaiti-fs.

Lfs ilfiix l'iaiii.ais s"\ rinilii-fiil fii ilisani Ifiir «•liiijM'Ift.

Ils fil ftaifiit a la ipialrifiiif ili/.aiiif, Ini-sipii- ilciix saii-

va;ifs assfiifi-fiit sur la iniipif ili- Ki-iif (îuiipil, iiii forini-

• ialilf riinp llf Imiiahaw k. L<> tils ili- Lovula tonilia à ilfiiii

niDi-i fil pr<iiii)i;ant li- ni*ni ijf -li-siis.

Lf r. .iDi^iifs (luiiiia aliiis ralisiilntion an iintiirant tout

fil If prfssani sur son rdiir.

Contiairfnifnt à smi attciiif, j'allais <lii-f à son fspé-

raitif. Ifs lionirianN m- tiii-nt aiiriin mal an I'. Io;;iifs; ils

Sf lonifiiififiit irarlifVfi' Ufiii' (ioiipil cl partirfut
•• ( 'f fni If "J!! sfptfiiilMf ItlJ:;, lit-on dans les Ki'lutioiis,

ipif l'fl an;;»' trinnoi'fiirf fl l'f mart.vr tin Clirist .Tfsiis fut

iinmoli'. il ti-fiilf-rimi ans il'i'i;:!', iipr»'s avoir consiicn'' son

iinif. son iiiiir. si-s triiviiiix, pour lf «crvico dfs piuivrfs

sîiiivii":fs."
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I)«»ux joiiiN n|iri't«, le iiiiNHiiiiiiiair)' Miirviviiiit ;ilia |i'»iir

chiTihcr II' cin-im (|«« mou rotii|iii^nun «-t il le trouva au piiMl

•le la montagne, à l'i-mlroit où If ravin n** joint au courM

•l'eau pour alhT h»- ji-tt-r ilaiiN la rivi«-r«'.

Kii Hltcmlaiit <|u'il puiHMf liMir ilonut-r la xt-pullur»', l«>

niiNMioiiiniirc radia houm iU'h picrn-M Icm rcutt-M du martyr,
inaiH (|ininil il revint le h-ntleniain avec une pioilic pour
pr '"«ler n «on funèbre travail, le corps n'était plut* là; len

HauvajieM l'avaient taih»' «lans la fon-t, i-t ce m- fui qu'au
printenipN iptc le I». .Io>;ueH «-n découvrit ili-s traces.

" AprèM la fonte des lu-i^eH, dit-il, je nie rendiH à un en
droit dont j'avaiH entendu parler, et j'\ ramassai i|uel(|ueH

oMNeinentM à demi ron^r,''M |„||. ],.„ cliieuH. Je haisai aviM-

reMfM'ct ceH MuinteM reli«|ueN, et je les enterrai, atln <|u'un

jour à la vcdonté de I»ieu, je piiisHe en enrichir i|uel<|ue hoI

clirétien."

II. i(i4:i-i(;4(;.

Durant cet hiver de HUl', le I». .lo^rueH apprit la lan{;ue

dos MolunvkH et travailla à ht* instruire afin de les amener
h lu foi de Xotre-Sei;;neur Ft'susChriHt. (V ne fut pas saiiH

8Ucc«'8, car durant Heu treize mois di* captivité, il conf»Ta
le baptême il pluH *le Hoixante personnes.

L'arrivée des Fran<.ais, en octobre l(i4.'{, vint le d<''livrer

de cet esclavage qu'il avait coiiiiueiicé à aimer et à ren<ire

utile ù la cause d(> IMeu.

Sur l'avis du commandant, le chevalier de Montma;;ny,
le P. .Tournes se dirijjea vers la France, où il arriva le jour

de N«»tl; il y avait di.x-sept mois qu'il n'avait pas eu le

bonheur de célébrer le saint sacrirtce de l'FuchariHtie.

Quand il demanda au Pape, Tt-bain '."!1I, alors n'^nant,
la permission de dire la messe ave<- ses mains ttmtes dé-

chiquetées, le Wotiverain Pontife y acquies(.a en lui disant:

"t'ommen: se pourrait-il (|u'Hn martyr du t'hrist ne s'a-

breuve pas du sanj; de son Maître."
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l.c iiiissioiiiiiiirc piissu i|iialrc mois cii Franco. Mais

lorstpH' si's hlcssiirt-s fiin-iif à ]mmi près };u<''ries, il reprit le

clit'iniii <1»' SCS rlièrfs niissiuiiK.

I>c inénit' <|iH' l'nr l't la i liair. la sdiiffraiict- a <'llf aussi

SCS ainaiils, et les lalirtirs de ra|»>stnlat fliir et pauvre ont

aussi leur invslii|iie i-l cnivranle hfaiilt'-. Il est «les àines

jdeines <rr'lernit(''. pour (pii la torture pour Dieu a «les

cliarines. il en est <|iii !ni «lisent: " viens, je te v«'mx «-t je

t'aime" comme nous. n«)ns le disons à la joie f'*pli«'m«'re dn

f«Mnps.

I,e I'. .Foj;ues «''tail «le ces âmes vierges et fortes. Ihfl et

110)1 rcdiho, avait-il «lit. Dans IY't<''«le H)44, il rejiassa les mers

et revint en <'ana«la. L«' '1\ «lu mois «l'aoïit, nous le r«»tron-

v«ins il Trois-I{ivier«'s, «laiis la mission «le la No\ivelle-

l'rance.

I.«'s sauva^«'s «1«' <îan«laoiia;iUi'' sont là atissi, ceu:: «|ni

ont tu«' U«'n«- <i«iu|)il. Ils demamh'nt la ])aix aux Frau«,'ais;

ils ramènent (itistave Ccniture et ex«iisent la mort des deux

aiitr«'s. "Nous df'sirions les recon«lnire ici, mais nous

n'avons |)u acc«nni>lir n«>tre dessein. I,«'s M(dia\vks n'ont

jamais en l'intention «le tuer."

Kn ce in(>iii(*nt, le 1*. .Toiiues ne ]»ut s'em|»»''clier de s«)urire

et «le dire à ses v«)isins. les l'I'. Viinont et T.,all«'mantl: " Si

IHi'ii ii«' m'avait pas arra«li«'' «le leurs mains, j'aurais bel et

bien i''t«' brûb' on tm* jdns «le «'eiit fois, mais laissons-le

jiarler."

\'u le man«ni«' d«' sinc«''rit<'' de ces M«»lia\vks. les Franijais

ne crurent |»as dev«iir si^iuer un traitt' «!«' [laix.

Sur l'es entr«'faites, (iustave <'«»utnre, devenu libre,

rei»rit sa pi'«»fession «le m«'d«'cin et se marin à Tr«>is-l{i-

vi('r«'s. Il mourut à l'àfïe de 1*4 ans. Si j'en crois un d«)cu-

m«'nt ilii à la «gracieuseté du V. W.vnne, S. .T., de New-York,

M^i- I?«iur;;«'t, b' viMiérable i''V«"'(pie de M«»ntr«''al, descendrait

«le sa famille.

tenant an V. .îo-tties, pendant rint«'rvalle de 1(!44 à ttî46,
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il s'occupa il excrciT du tuiuisii-ro daus la naissante cité

de Ville-Marie, jusiprà l'ari-ivr-e des Sulpiciens, coninie

apôtres et sei^meur de l'île.

Ku U!4t5, il fut envo_v«'' en s<dennelle ambassade auprès
de la tribu des Midiawks pour v conclure enfin la paix, dont
les pourp'irlers avaient coinnienc»' deux ans avant. Il par-

tit le H» mai. avec un laii|ue, .M. liourdon, rin;;<''iiieur de la

colonie, et (|uatre déi»utt''s sauva^^es formant la jtetite dé-

léjration.

Le ;î(> (In mois, f»"'te du "Corjms ("liristi". ils arrivèrent

au lac (îeorjie (jue le missionnaire appela lac du Saint-Sa-

crement.

Le 7 juin, ils alteifjnirent (iondaoua^nié. où ils furent

retins avec des transjiorts de joie par tous ceux qui, ipiatre

atiH auparavnt, avaient tué (iou|iil. (Quatorze jours ai>rès

avoir conclu la jtaix, le P. .Io<;ues i-tait de retour à Trois-

Kivières.

Le 27 septembre suivant, brûlé encore île la soif aposto-

lique, le missionnaire revint à ses Moliawks. accompa^jné
d'une jeune l'ran<;ais, Jean de Lalande, et d'un Iluron con-

verti.

Comme les adorateurs liumains de la ^rloire, de la ri-

chesse et de la beauté ne trouvent jamais la force de dire

"c'est assez " à leurs idoles, ainsi les pionniers de Dieu,

épris de la folie de la croix, veulent, eux aussi, marcher
sans cesse le chemin ensanglanté de la .souffrance. La mort
seule arrête ces hommes de désir.

Le 1(! octobre, le P. Joj;ues avec ses deux compafrnon»
apprit qu'il en était arrivé à cette phase et (pie le divin

Martyr Fallait convier à ses noces du <J(d<:otha.

DejMiis (pie Hené Ciimpil y avait enduré le tournu^nt final,

le P. .To<;ues avait donné le nom de Mission des Martyrs, il

la contrée iivoisinant <iondaoua<:ué: il iillait maintenant
lui-même certifier ce vocable d'un de<;ré de vérité en plus.

Les sanvapes se jetèrent d'abord sur le missionuiiire et
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SCS <iiiii|iiiy;ii(ins. les (lt''|H»iiilIrr('iit <!< leurs v^^tcnu'iits et les

«•hiirjiejint «riiisiiHes. ils les eoïKliiisirciit prisonniers ù Os-

sernenon.
" 'rriin(|iiillisczvuiis. diiciit ces tueurs, vous mourrez

«leniiiiii, luiiis re iw sera piis jiar le feu. Nous vous frappe-

rons (lu toniiiliiiwk et [Miseions votri' tète il un poteiiu, afin

que vos frères puissent viius voir." I^l la brute humaine
arrachant «les mori'enu.v tle eliaii' au.\ bras et aux épaules

• les marivrs. iijoiita: ••l'ajiis ainsi pour voir quel fioût il

la chiiir de ces liliincs."

I.e lelKleiiiiiin, le I'. .Io;iUes fut invitt- il soupf'r iliins la

«ahiineilu .'iief (le l'Ours. Comme ra^inciin (pie l'on conduit

il la liouchei-ie. il se rendit lii. s'en remet tiint i'i lii l'rovi-

dence SUT' le soin de sii vie. A peine eiitr('', un siuivajie lui

iiliiitlit lit léie d'un cou|i de toniiiliawk et lii tixa h un [)b-

teiiu. (2uel(|Ues heures iiiuès, ce fut le tour de de Liilando

et du lluron. Les trois cad;ivres furent jet(''s diins lii ri-

vière. .Miiis ((uunie (les lleches liincees [nu" l'iircher divin,

les i'imes l;iv('es diins le bii|)ténie du siin;i. s'en étaient allées

en plein ci(d de r('lernitt''. I/I-'j;'lise ce jour-lii c<'l«''briiit lii

fêle de siiinl l,uc. l'eviin^flisle de la Mei-e de Dieu.

i

III. it;}(ii(iS4.

I>e 1(!4(! il UtSI. lii Missi<'ii des Martyrs continua i\ être ad-

niinistn'e piir les membics de la Coniiiiijinie de .Tc-sus. Loin

d'iii-i'êler l'eliin de ces prêtres, la mort de l'un d'entre eux

ne fit <]ne le l'iiviver. Sainiuis scnicii. Le snn<r qui coule

c'est toujours une semence d'il i»("it l'es et de chif-tiens.

En 1<!r>6. no;is rem outrons ici le l'. Toncet, premier prêtre

ciith<di(|ue d'Albiiny. et le V. Lemovne. (pli bi'itit la jire-

niière chiipell" diins ce ipii est iiiiiinteiiiint l'Etat de New-
York. Le V. l'remin et le I'. IMerron y vinrent aussi; ce

sont eux <pii chan<ièrent le nom de la Missio)i des Martyrs on

celui de Missimi de Soiiitc-Marii'. En lt!7.'5, le V. Rruyas fixa
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ï

sa rësulcnco ordinaire à (îjiiHloiiufïii»'', «'t ce lieu devint le

(•entre <lii district. En K»""), S décembre, au jour de la

f<^te de l'Immaculée ('(mception que la Compajinie de Jésus,

déjil î.lors, avait le priviU-j^e de célébrer, le P. Jacques de
Lamberville, ai»porta de Québec une statue miraculeuse de
Notre-Dame de Fove et y réinau;;ura sous ce vocable la dé-

votion à la I{eine des deux.

Reproduction exacte de l'imaffe véné-rée ù Celle, prés de
Dinan, en Belgique, et taillée dans le chêne même au milieu

duquel l'orijîinal avait été trouvé en IfiOi», cette madone de
la Vier<;e Fidèle avait été envoyée, le ô février l»;(Mt. au I'.

de Lamberville, par le I*.
< 'lande de Véroncourt.

Voici le certificat d'authenticité tel que conservé dans
les archives du Séminaire de (Québec: "Je soussigné,

<^laude de Véronco>irt, certifie à tous (jue la Notre-Dame,
faite de bois, y jointe, tenante sur son bras droit son petit

enf:(nt J('*siis et enclose dans une layette, peinte en bleu

au dedans avec des petites étoiles d'or, est entièrement du
vray bois du premier chesiie dans lequel fut trouvée rimage
miraculeuse de Notre-Dame de l'oy, distante d'environ une
lieue de la ville de Dinan. Kt cette image i)résente, dont

je fais cette attestation ou certitit at, a esté faite par Nico-

las de IJieu. maistre sculpteur, ré-widant en la dite ville de

Dinant, aux frais de Damoiselle Marie Rastien, laquelle et

le P. Noël Noberty de la ('onipaa:ui«' de Jésus, résidants

présentement au dit lieu l'ont donné au I'. Claude de Vé-

roncourt soubsigné pour l'envoyer au Ciniada, pour y être

honorée et invo(pié'e jiour la conversion des pauvres sau-

vages et rana<lois à la foi de Jésus-Christ. En foy de quoy

j'ay escrit et signe'- les présentes de ma main, et jtrié deu.x

notaire» d'ajouter leurs seings inan\iels au mien, pour jilus

grande autorité', l'ait à Nancy, le cinquième Féburier, mil

six cent soixante-neuf."

Cette statue demeura A (îandaouagué jusqu'en lfiH4,

époque où fut close la Mission des Martyrs chez les Mobawks,
par suite de la guerre franco-angliiise.
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iiiw ih'viiil la sainte iniii^;»'? "('(•iiuih' Xotrc-Dame de
Kiiy, «'Il I{cl;;i(nic, elle est (lispaiiic <lf|iiiiN \t\\in de deux
cents ans. ..rivait le I'. Wvnne. en IsltT. Klle petif avoir
ét<''détrnite |»ar les An<:lais. on. .oninie son orij^inal de l'an-

cien monde, elle aussi peut avoir ei.'- caduV dans le tronc
lie <|ueli|ue arlire de la foiét priiiiitive. Il ««t plus pro-

lialili'. cepenilanl. <|u.' les h<»<|u.»is .lut-tiens fuyant au Ca-
nada, reniporl.ii-nt ave.- eux; mais jus(|u'ici, nialfiré de
niinniii-ns.-s recli.-rcli.s. on n'.-ii a trouv.'- aucune trace.

l'Iusi.-ui-s slatiif-s .-n lieis ont i-l.'- irouv.'-.-s en divers en-

dr.iits; mais au. une «r.-lles ne n'|»on<l exactement à la

d.-s.rii>tii»n de Notre l>anie .le l'oy."

I>'a|)r(-s .M. l'ahl».'- Mnilsay, annnmier il.-s rrsulines. de
(iu.'hec. il est vrais.-mhialde <pi" la statue d'ar<rent massif
vi'-uén'H' encore aujourd'hui au saïu-tuaire de la Jeuue-Lo-
ret te. est 1.- fa. --simili- de la statu.- .-u liois .lont nous venons
de parler, mais son li.vpoilièse n'est appuyée sur aucune
I»ri-u\e.

A ce propos, le m."-nie liistorieii. un des meilleurs du Ca-
nada français aitm-l, se .l.-man.lait rr-i-i-mnient dans la

lÎKvri: Canadiknm:. de .Mnntréal, ipiel l'-tait le vrai sens du
vo.-aldi' il.' N«itri--I)ame il.- l'oy. l'iri^n l'iddis.

'• S'a;iil-il d'i-xall.-r la foi de la .Mère .le I>i(-u, ou sa tid.'-

liti'. sa constance au pied de la cioix'.'"

" .\ l'apimi .le .ette .lerni.-re int.'r|»r.''tat ion. on pourrait,

dit-il, .-iter la ci.ncession de la messe de N.-l». des Se]»t-I)ou-

leurs. à Houai et à Tournai, pour lionor.-r N.-I». .le Foy. On
.ompr.-n.l. au reste, la liaison intime et nécessaire qui
l'xiste entr.- la foi. vertu infuse dans l'àme .lu dir.'-fien au
baptèm.'. et la foi. on la lidélit.'- des martyrs. j)uisipie c'est

à la pr.-inièr.- .1.- ces v.-rtns <|u'ils r.-rid.-nt téiuoljina^ie en la

s.-ellant .1.- leur sanjx-

.Mais este- bien là la vertu ipit- la tradition sij;nale spé-

ciali-m.-nl à la vi'-ni'-ration «les ti.lèles dans le titre de Xotre-

l>ani.- lit- l'oy? Il i-st |ierniis d'i-u douter.
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Les HiiruiiH «le Notn'-Diuiic tic Foy, en Ciuiada, on-

voyèreiit «'Il KÎ71, un saiictuiiirt' de NuIrc-DaiiH- ili- Foy,

on Bclfiiqu»', iin collier tic iionchiiiic, à litre (IV.r-rc/c. Or

on y lit, tract'c en ;irains noirs sur fond blanc, la parole

(l'P^lisabetli à Marie: Hiata qiKc cralidisli. Vohh êtes bien-

lienrense «l'avoir crn. ("est en effet par la foi «pie Marie

a cru à la parole de rsin;"»' et <pie s'est accompli le niyst«'re

de 1 icarnation dn Verbe. Aussi la cliai>elle de la mission

de . otre-Danie de l'oy. près (2u«''bec, avait-elle ]tour titu-

laire l'Annonciation, mystère île la foi île Marie à la parole

de l'anjie.

^'oici, en effet, ce «pie nous lisons dans ce document du 12

jnili«'t 1«!T2. ("est d'une naïveti' aussi charmante «pie l'i'S-

prit «1«' foi en est vivace.

" Si la tille de Xotr«'-I>anie «le F«)y, en Canada, est si lib«''-

ral«', envers sa m«'r«', Notre-Dame de l'oy, pri-s Dinant, la

m«'re ne veut point paraître nuiins lib«*rale «'nv«>r8 sa cli(>re

fille et n«>uv«'aux enfants, qu«' la tilh* et ses bien-ainu'S en-

fants, «'t si «'ll«' en a re«;u «l«'s ])r«''sents, elle en r«'nvoie à sa

ch«"re till«'; <•«' sont îr«)is r<d»es «pii lui ont l't*' icy pri-sen-

tées, et un cliai>|>«'Iet «!«' pi«'rres de son «-liam|), ipii servira

<le «•«dli«>r à sa bieii-ainiée tillel du ('ana<Ia, vous suspendrez

les robes, s'il vous plaît, ])r«'s «l«' son ima};«', «onime nous

avons suspendu vos cli«'rs ]»ri''sents prt's et «levant notre

Sainte Dame d«> l'oy; du reste, nos très cliers frères en

.Tésus et Marie et «mi la Sainte l'oy. ipie la vigoureuse Foy

de notre Vier<i«' Mèr«' nous a imp«''tn'', ])oursuivez «oura-

f;(?usemnt à ayiniT ferm«>ment. «'t à li«)n«)r«'r di};n«'nient Ma-

rye. votr«' et notre b«inne Mère, «-t si vous suiv«'Z nos con-

seils, ««imine de frères aisiM-s. n'«»ubli«'Z jamais d'aynuT

ten«lr«'ment et «•onstaniment l'aîm'e Dame «'t source «1«'

notre F«iy: Prions la, les uns pour les autr«»s, afin que par

son moyen, nous soyons un jour tous ensemble au ci«d, où

n«)us nous connaîtrons, en la clu-re compa<:nie il«' Notre-

Dame, «]ni lors n«' sera jdus de l'oy (car lors, nous v«>rr«>ns
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l'Mit il (Icniivcit) iiiiiis )i)- -loir.., <|ii.- la f<ii noim aura ac-
rjuisc.''

IV I(;s4iss4.

iMiiaiil lieux .smmIcs. le silence se (if sur (îoiMlaoua;,'!»'', la
plare anosee tlii saiij: «les niart.vis el saïutitiéc i>ar la pré-
seine lie la madone .le l'o.v. .Mais Dieu ne lainse jamais
«laiiN l'onilife pernianeiite «les lienx mi a reposé l'empreinte
(le sa ;ilolle ou fie «•«•lie <le sa Mêle.

Il a les ii-irips pour lui. avant l'éieinité; aussi (juaml cela
lui plail. parfois après de lon;jues épo.pies île ténèbres, il

ilil à une iinie: " \ji laninier la lumière du souvenir."' Et
l'âme va, messa;;ère inconsciente ou non. et sou<lain re-
naissent de y:i-andes <lartes.

Kii issi'. l'historien farkman et le -ié-néral .I(din (Mark
d'AulMirn, dans des motifs jmrenient scientiti<|ues, cher-
chereni a retracer la topo;;raphie primitive de (iondaoua-
;'ne. Leurs (fforts furent couronm-s de suc«ès. Les lieux,
témoins siMnlaires du martvre <le Kem- (iou|Ml el du V.
.foftues. rei.arurent identiliés au j-rand j.uir, fiât lux et facta
est llt.V.

Mal;rré la sécheresse du sujet, je donne ici un aper«,u de
la manière dont l'on s'v prit pour retrouver l'emplacement
«le la triltu «l«'s Midiawks, «'t «h- ses scènes filorieusement
saufilantes.

L«'s h'i'/iiiioiis (/i V Jcsiiiirs, rex|M''«lit i«in de Tra«-v, la carte
de dfdliet, nous ai>i)r«-nai.'nt l'existence «h- Ossernemm,
<Jandaoi;a},Mu^ et Tionnentojiiien, sur le honl su«l «le la Mo-
liavk et est de la Schoharie.

De plus, LiMii. Jrdliet, «|ui «'xplora li' Mississipi avec le

r. Mai(|uetl«', nous a iaiss»'- une carte «»ù il signale Os«er-
neiion «lans l'anfile. entre «leux rivières, juste ù l'endroit de
!:; station «lu « h«'min «le f«'r aclutd d'Auriesville.

Ajoutons «MMore, «pie «lans s«in ivcit de captivité, aux
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" Itt'IiitiitnH il«' H»42", U' V. .I)><;iit>H pnri»' " (l'mu' petit»' ri-

vièrt' <1iKtunt<' «'iivii-oii d'un ipiart ilc lifiic <lii villiip'"

"rivière où fut triiiné le coi-pN de IJeiii' <Joiipi! et ipi'il ne

coniDiiHsuit pjis iiupiii-avaiit." Or. rela ne peut n'applitpier

qu'à la Sclndiarie, vn (pi'il se trouvait alors prf'H de la M<i-

liawk. " La colline distante du villa^ie à une porlt'-e de
inoustpiet " dont il est parlé aussi, vient continuer encore

rident itication, de même <pie les traces d'habitation an-

cienne ensevelies dans le sol.

I»evant ceit»' apparition certaim- d'un liérita;;e de <;loire

taniiliale, les .It-suites achetèrent les dix acres du terrain

en tpiestiou, et sur l'euilroit niénie de l'estratle où souf-

frirent leurs frères, ils bâtirent une 4liapelle à N«>lre-I»ame

des .Marlys. La (b'-dicace eut lieu le L'> août L*<S."», en la fête

lie l'Assomption. Le pr<'-seuf fut rattaché au passé-.

Pour ne pas propajrer un culte hàtif ipii pourrait nuire

à la future canonisation des serviteurs de Dieu, morts po)ir

b' «rloritier. l'on a eu soin d'éviter d'apjioser toute imap'
lies marl.vrs.

hevani l'autel, la Mère des ilouii-urs est là. tenant son

lils sur SIS genoux et conipiéM-anl son titre de reine et de
mère de tous ceux i|iii soiilTrent. c'est-à-dire, de l'humanité.

F»e toutes les imay:es de la douce madone, c'est devant
ces l'iiUis tpie j'aime le mieux à i''Voi|uer ia Tout« l'uissam-

ment Suppliante; même pour ceux dont l'âme vovu^je «biiiH

le trouble et la nuit, ils retrouvent encore des lueurs d'es-

l>érance e( des lambeaux de fui. à voir celle ipii ]>leure et

qui console.

Cette comitréhension de la sunlTrauc»' est peut-être ce (jui

fait du catholicisme, la reli^'ion la plus divine et la plus

humaine tout à la fois, comme son Fondateur; sûrement,
c'est ce qui la rend la jilus sympathique et la plus rassé-

rénante. Alors que le protestantisme voit et passe triste

et sec devant les blessures de l'Ame, le catholicisme ne se

contente pas de regarder et de s'arrêter, il les fiuérit en les

soignant.
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.!*• in'fii vuiiilraiM de ne |»>h cit»'!- ici quelques Htances
('«•rilfs jiiir Vci'liiin»', niir iiin' de ceH l'iclas du clicniin:

l.n,nic anti<|ii)' r-lail i iiili' cl \aiiie

Kl Ile Miviiit iliiii» lu iliiiili'iir

(^111' l'ai Iiil4' lie lu |a'iri<-

I Ml 1 r'tKfiiiBiiunt <lii •iiiUlifiir.

I.'iirt. su li;;iiri- lu j.Iih ilalii-.

Tnuliiit !'<' iliiiiMc s<'iitiiii<>iit

l'iir <liMi\ Kniixl" Ij'l"" «l«' la mère
Kii |ir<ii(' au !.ii|iivnn- toiiniiint.

* "<i»l la \i<illi- rfiin- tie liMic
;

'l'iiiii !«-. IIIn Miiil iiKiim |iai !<• frr;

AlorM 11. ili'iiil liiiiUil alniic

Kl nla|iit au IhiixI .|i- la im-r.

Kl l'wi Molu- i|iii ..i-irarr

Kl ),iinli' lixcirii'iil i|i> yeux
Mir les (lallca «le |pi«iM' niii'

Ses ciifaiiU tin'-.- |kli II-* ilicux.

1^1 <li>iilriir diivlu'iiiii' e.tt imiiirriHe.

Kllc, iiimiMi' U- (-11111 liuiiiaiii

Ellf WHlirif [lllil fllr |«'1|M'

Kt «lliiic |M)ursiiit •.(iii clifiuiii.

Kllc ci-t <li'tM>iit sur If nilvaiiv

l'U'inr <1h liiriiicK et >iin.H \ii-;

("«•Ni r;;aliMi«Mit uni' iiiCtp,

Mais i|ui'lli' uii'iv ilr (|U<'I tiU;

A titre de cni-iusité, l'on me permettra de transcrire ici

encore (inehpies vers dn f.Miind pjimphl«^taire, Henri Roche-
fort, écrits en »»ctobre 1S.">, en l'iionneur de Notre-Dame
des Martyrs. Je sais jmmi de sonnets aussi gracieux et aussi
forts.

Toi quo n'oaa frapix-r le promier anathème.
Toi qui naquU daas l'ombre «»t nous fit voir le jour.

l'Iu» Ileino par ton oa'Ur qu<> |>ar Ion iliailftiiie,

V'iergi- avpc rinno«'eno<' ot inêre avec l'amour.
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Je t'iriipliirp lAliaut iimiiii)- iii Ihk jh t'ainip.

Car 1.11 ci>iii|iiiM ta |>la<i> mii iV-li>«t,. «rjuiir.

Car k' «tnc «li- li.ii Kil» fut Ion <liviii liii.|>t/'iiii-

Kl lu |>U-unu assiz |M.ur ri'«in>r H ton t<iur.

T.- voilft iiiaiiiti-iiaiii |,r.-', ilu IMimi <W lumière.

I.f (fciiri' liiiiriaiii ciiurlH- l'in\iH|Ui' la |>r<>iiiii"'n-

;

Tim «f|.lr<' «'«l ilf raviiti-.. ta roiinniiw (!< tl.ur».

Tmit s'inclitii- H ton imiri, t^nit -V-iiurc A t» llaiiinir.

l'i.ut t^ chaiitf, û Mari.'... »•• ]MMiitant <|UhI1p tVinnie,

Mriiir au l>rix .li' ta v'inire, iilt liniv.- ti-.mioiilcur»?

PnisqiH' nous voilà iliiiiM U- thiiinp de la ptM^Nic h la «cine
(l«'8 MartvPH ntiiiiions «If lui |iii.vcr encore tin dernier tri-

but. Aussi bien, si celle (|iie l'on vient de lire est trt-s pou
connue, celle que je vais transcrire est encore int^lite.

Vu la difticultt'' de bi rendre ad»'M|uatenient en franvais,
je lui laisse sa forme purement anf.'laise

1 ytiwn of nmitji.i. iiw«'kly Imirinp

In tliy jrrii'f. ail martyr^' imin,

Witli OUI licart» tliy wirntts >l«irinK

\\> «ould juin lliy pilfrriin tniin.

Ucppin;:. u|) tl^i- sn-n-.! Iiill

Tolliy -«liinc at Auriiwvillc.

2 Treadinj; rrvfniilly ami .Inwly

Up tliat liill (if MimhI ami iiiirs;

Wher» tliiJM- nwrtvrs pu ri' ami holy.

Tiirtuntl w, , . in otlnr ycjirx;

.\Iav tiieir faith oui ii>!il lu-art^ thrill

J{lci«c<l uni'» of Aiiriesvillc.

3 For the nanie of .(csiim liatiil

Kor his »ij;n. (h-npisM-»! jiiul slain:

Yet liy love in<-l>riat«il.

Ixmjfinp only m>uI-' to piin;

Knif»' not «-ourj.'!-. ihi-ir z«i! loulU ehill,

Martyreil onr« of Auripsville.

4 Queon of martyrs, we 1m's«i'«-1i tliw

Grant tho Minwst prajvrs that r<«<-li ttiee

Show tliy |M>wer in tliis place;

And obtain u» every graee.

Asked, a<-c«nling to (^ocl's «ill,

Though the eltot of AuriesvUle.
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V. - lUOl».

l'îis hjiii loin lie lit I hii|Mlli> <|<- Nutri' l>iii h-n Martyr»,
il y il iHliiilliMiM'iii iiiic yiiimli- ( riijx |M>rliiiil tics iiiHt-rip-

lions m |jiii;:iii' iin^iliiisf II dk onliinl Itrit-vciiuMil Ii-m «••«•iich

<|iifj'jii iliTiiii-s iliiiis rcs i|iifl<|iiiH |>jijifH. Ihiraiit rrlô. de
jnilh'l il (Miiilni', il sr fiiii il»- iKunlirt'iix |M'lcriiiii;;cH à Au-
ii<s\ illr. i;s|M'rtiiis i|iii' le ii-iii|i-; viciulrii mi Uoiih- rati-

liaiil lii |tfiisfc |)ii|Miliiii-f fl If jiiy;fiiifiil des «tiijji-M, aulo-

lisciii lii |iricif |)iiMii|nr et solciincllf ii ces iiiarl\rs lie

i'iiiiMi'. xcntis les |»r<'iiii»'is «le linr •• «Idiilcc |ialiic" |M»iir

<'\iiii;;i'lisci- lii Icri'i- jiiiH'ilciiiiif.

Si je nie suis iiiiiinli- un |m-u ii il('|M-in<lif cet liiiiiihlc

siiiHi iiiiiif (rAiiiicsvilIc fi si j'jii rii|i|M'lf toiiti' sa ^iiMU'H»',

«"l'si (|ii)' je le t'iinsi<li-r<' ruiniiif nii <lfs hcrifiiiix de la foi

iii AiiH rii|iif. <"'csi <|ii<' rAim'ri<|nf ii contriicl»' hi, ciivtTs

lii l'i'iiiitc. uni- ilclh" ili- Ici oiiiiiiissiiiMc i|ni- l'on jM'iil csti-

iiHT plus yiiinili' i-i plus jiloiii use ijin- ii-llc ilin- pour un
Liifiiyi'i II- un nii Itorhiiinlii-iin. Mciiii' iiii point ilr vue |tiirt'-

nii-ni i'i\ ilis:iii-ni'. l'uin i-c îles iiiissionniiin-s ipii portent la

rroix est (lins riToiiil,' i|iii- ri'IJr lies sojiliits i)iii portent le

siiliif. I."iinpii- l'iiiil l'.iii. ipii ii'iiviiii jnis foi "aux ar-

lirii's iri'Xpoi-liii jnii." m- iiic roiitriiliiiiii piis. j-'i il riiiMire

on ihins lie ii'iiiiins milii-iix I»- lolc ili- hi l'riiiiii- est iliH-rii'

et anioiiiili'i. J'iii nii lioii ijc le i'ii|>peler.

JL> 'ahhé Jselcii.

Seiiiiliilile lie Tlox. New ^o|k.

I!» iiiiirs lltltl'.
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